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              Jeudi 12 octobre 2018 
 

             Stade municipal de Vayrac 
 

         Les Copains d’Abord du Haut Quercy 
 

         Les Copains d’Abord du Pays de Brive 
 

1-7 
 
Etaient présents : Brugeille (65), De Wyse (36), Gagey (42), Geslot (47), Hermida (66), Micquet (51), Médina (47), 
Patcina (47), Urtizberea S. (42), nous n’étions que 9. 

 
Ce match du vendredi entre Copains d’Abord du Haut Quercy et du Pays de Brive a toujours une saveur particulière. 
Mais, est-ce sa programmation de veille de week-end, le passage de la frontière du Lot ou quelques aléas 
conjoncturels, nous n’avons pu rassembler que 9 joueurs à Vayrac. Les blessures de Bébert et Bubu sont factuelles et 
il faut faire avec. Nino était annoncé dans les buts mais, sur le coup de 19 heures, il était signalé en perdition, au volant 
de sa berline, roulant à très faible allure vers Sainte-Féréole, priant  le seigneur pour qu’il puisse arriver au port, 
problème d’injecteurs semble-t-il ? 
 
Les hommes de Pascal Pouch nous attendaient comme prévu sans disposer de réserves et, en se comptant 13, nous 
avons vite compris qu’on pourrait arriver à bricoler deux équipes. Les locaux nous ont transféré deux des leurs dont 
un gardien et nous les remercions chaleureusement d’avoir ainsi permis que notre maigre représentation puisse 
passer une bonne soirée. Comble de la goujaterie, ce sont nos couleurs qui ont remporté le match débridé qui a bien 
eu lieu et à plates coutures : 7-1. N’y voyez pas une suffisance de mauvais aloi ! Vous connaissez la précision 
chirurgicale de ces comptes rendus de matchs qui constituent aussi les archives de notre confrérie. Mais, entre Copains 
d’Abord, le résultat a toujours été un accessoire qui s’efface derrière la relation de copains établie depuis un quart de 
siècle.  

 

Buts : 
Pour Les Copains d’Abord PB : François (2), Damien, Olive, Antony (3) 
Pour Les Copains d’Abord HQ : Nani  

Rédigé par Manuel HERMIDA pour Les Copains 
d’Abord, infiltré à Vayrac. 

LES ACTEURS 

De gauche à droite, debouts : Michel Brugeille (LCDPB), Sébastien « Bunny » Urtizberea (LCDPB), François Lopez (LCDHQ), Christophe Delpy (LCDHQ), 
David Gagey (LCDPB), Hernani Texeira (LCDHQ), Eric Ferrié (LCDHQ), Dominique Leclerc (LCDHQ), Sébastien Neuville (LCDHQ), Antony De Wyse 
(LCDPB), Alain Desjammes (LCDHQ), Manuel Ribeiro (LCDHQ), Frédéric Corvaisier (LCDHQ). 
Accroupis : Damien Geslot (LCDPB), David Prunet (LCDHQ), Olivier Médina (LCDPB), Daniel Micquet (LCDPB), Pascal Pouch (LCDHQ), Emmanuel Patcina 
(LCDPB), Laurent Delaize (LCDHQ), Francis Petit (LCDHQ). 

LES ACTEURS 
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De ce match en auto arbitrage, je vous fais un rapport synthétique qui 
débute d’abord par la mise en avant des vayracois qui ont porté nos 
couleurs en cette chaude soirée d’octobre : 
 

 Hernani dans les buts et François le buteur en première 
période, 

 Pascal et Dominique dans le second acte, 

 Et l’homme protée Eric  qui protègera nos buts dans la 
dernière séquence. 

 
 
 
 
 
 

 
 
Je décerne avant d’oublier un accessit à notre Michel Brugeille qui, à 65 ans,  voit poindre l’heure 
de la retraite notariale mais qui, sur un terrain de foot, démontre une vitalité rare, voire suspecte, 
et une activité inlassable qui en font un relanceur de haut niveau.  
Bien sûr, ça va sans dire et mieux en le disant, la fraîcheur et la technique des Bunny, Olive et David 
a rythmé cette partie de plaisir. 
 

 
Retenez que la première période a accouchée de 3 buts en notre faveur. C’est François, le transfuge quercynois, qui 
ouvre le score en étant à la réception d’un ballon profond d’Olive ou Bunny et en devançant la sortie de Francis Petit, 
le portier local (1-0). Ce François ne ménage pas ses efforts, mais c’est Damien qui fait évoluer le score en concluant 
une action bien construite et en réussissant une frappe du bout de la godasse qui expédie le ballon au ras du poteau 
(2-0). Antony multiplie les courses et les appels profonds qui mettent en difficulté les locaux où Laurent Delaizé pilote 
judicieusement la défense centrale dont Eric est le pilier. Pascal et Alain sont chargés de construire et Christophe reste 
l’attaquant fougueux et déterminé qu’on connaît. Nani fait le boulot dans les buts et finalement, c’est encore François 
qui se retrouve en bonne position pour battre Francis d’une frappe placée (3-0).  
 
Hernani dit Nani abandonne nos buts où Pascal prend place. François rejoint les siens tandis que Dominique dont c’est 
la première saison avec les quercynois prend place devant. Ce second acte va être équilibré et le ballon circuler de 
pied en pied. Un lampion vient de céder et la visibilité se dégrade. Antony en profite pour faire valoir sa vitesse. Notre 
flamand est mis sur orbite au niveau de la ligne médiane. On ne le reverra plus ; il élimine l’infortuné Francis, venu 
timidement à sa rencontre et marque dans le but vide (4-0). Pascal Pouch, notre nouveau gardien,  nous fait quelque 
frayeur en dribblant paisiblement dans la surface mais il s’en sort sans dommage. Nani qui affiche un maillot aux 
couleurs de la Belgique frappé du nom de Hazard est bien le 
« bouteur » lusitanien annoncé. Après une action maîtrisée 
quoiqu’un peu au ralenti, Il est dépositaire du cuir dans la 
surface de réparation et exécute une belle frappe croisée qui 
trompe Pascal (4-1). La suite sera une succession d’actions 
limpides, comme ce triple une-deux réalisé entre votre 
narrateur et Dominique le dentiste qui aboutira au … néant. 
Mais l’intention vaut l’action. Daniel, de retour de blessure, fait 
valoir la justesse de son pied gauche, tandis que Manu Patcina 
reste le défenseur intransigeant que nous apprécions. Devant 
un Damien à gros volume de jeu, Bunny éclabousse la soirée en 
coupant toutes les initiatives vayracoises et en étant le premier 
relanceur de notre équipe expérimentale. Mais cette seconde 
séquence se termine sans que le score n’évolue (4-1). 
 

François 

Eric,  
l’Omeyer est à venir 

Dominique 

Hernani 
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Sébastien (un ancien de l’ASJN) s’est blessé et du coup, nous récupérons Eric dans les buts (formé au handball) et 
finissons à 10, laissant nos hôtes avec une équipe une nouvelle fois remaniée. Les efforts consentis commencent à 
affecter les organismes, mais les intentions de jeu sont intactes. La partie est agréable, les occasions nombreuses 
particulièrement de notre fait. C’est Olive qui termine une action bien orchestrée, d’une frappe placée de 20 mètres 
qui surprend Francis (5-1). Puis, va intervenir l’instant Anto qui va se construire un triplé en ajoutant deux nouvelles 
réalisations. Il coupe dans un premier temps un centre venu de la gauche, qui ne lui était probablement pas destiné, 
mais l’effet est rentrant et Francis contraint de ramasser encore un ballon au fond des filets (6-1). Et puis, c’est en 
version mobylette, probablement une Flandria, qu’il s’échappe dans l’axe pour une frappe à l’entrée de la surface de 
réparation qui expédie le ballon au ras du poteau droit de  Francis qui lui jette un regard haineux traduisant le désarroi 
d’un gardien de but qui mérite le plus grand respect (7-1).  
 
Je vous le disais, le score n’est qu’accessoire et prétexte à rapporter quelques faits de jeu, j’espère de façon 
suffisamment légère et décalée pour que les absents regrettent de ne pas y avoir été. 
 
Pas de coup de sifflet final, c’est l’avantage de cette formule au rabais. Nous finissons éreintés, particulièrement votre 
scribe qui, non content d’afficher 66 ans au compteur, a chuté lourdement d’une échelle, propageant dans son corps 
usé quelques douleurs multiples, de celles qu’on doit avoir quand on passe dans une machine à laver. Même 
l’inoxydable Michel avoue quelques séquelles musculaires et une raideur dorsale qu’il espère voir se déplacer avant 

de retrouver son épouse. 
 
Après la douche réparatrice, nous rejoignons le club house des 
Copains d’Abord quercynois où Michel Bourlez, le grand timonier 
local, privé de foot pour cause de prothèse de hanche, s’est 
affairé dans l’ombre pour que nous puissions nous restaurer. 
Après quelques rafraîchissements et des échanges fructueux, 

nous partagerons en effet un repas de qualité, à peine interrompu par une chasse au 
frelon, méthode « Faites tourner les serviettes » de Patrick Sébastien, dans laquelle 

s’illustre avec talent et efficacité, Alain, après deux tentatives, la dernière soulevant un tonnerre 
d’applaudissements. Ambiance corrida ! 

 
 

 
 
Nous remercions nos hôtes de leur excellent accueil, comme toujours, et leur donnons rendez-vous en 2019. 
 
 
 
 

Michel 

Alain, chasseur de frelon 
A table 


